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Mers et océans : des espaces aux enjeux multiples Migrations  clandestines :  massives
(plusieurs  centaines  de  milliers  de
migrants  en  Méditerranée  en  2014-
2016),  profils  des  passeurs  divers,
stratégies  évolutives,  revenus
colossaux.

Ressources  halieutiques
(pêche/aquaculture),  pillages  des
ressources  en  Afrique  par  les  pays
développés/émergents. 

Trafic  de  drogue :  quantité  massives,
organisations  puissantes  qui
gangrènent  les  Etats  (Colombie,
Venezuela),  mobilisation  des  Etats
contre le trafic. 

De multiples
activités
illégales

réprimés de
façon variable

Ressources pétrolières  et gazières  ou
autres : nodules polymétalliques, terres
rares,  etc… :  réserves  importantes
mais exploitation difficile. 
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Piraterie :  4  grandes  zones,  causes
multiples  (routes  commerciales,
pauvreté  des  populations,  absence
d’un  pouvoir  étatique  fort),
interventions des puissances.

Tourisme (croisières).
-  Forte  augmentation  du  nombre  de
croisiéristes (X 2 en 10 ans, de 2006 à
2017).
- Concentration des croisiéristes : 50%
Amérique du Nord, 30% Européens. 

Forte  croissance  du  trafic
maritime :  500 millions de tonnes  en
1950, 10 milliards en 2015.  Evolution
des  navires  (spécialisation,
conteneurisation)  et  des  ports
(taille  croissante,  augmentation  de
la  productivité,  essor  des  liaisons
avec l’hinterland).

Forte  appropriation  des  océans  (1/3
environ) par les Etats. 
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Concentration du transport maritime : 
géographique (concentration du 
trafic sur quelques grandes routes 
maritimes et points de passage 
comme le canal de Suez) et 
économique (structure 
oligopolistique du transport 
maritime. Ex : CMA-CGM). 

4 statuts juridiques : eaux territoriales ;
ZEE ;  plateau  continental  juridique ;
eaux internationales.
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Nombreuses tensions liées aux 
délimitations des ZEE. Ex : mer de 
Chine ou Méditerranée orientale. Tracé des câbles transocéaniques 

correspond aux grandes routes 
maritimes. Forte implication des Etats 
et des FTN. 

Domination  des  mers  par  la  marine
américaine  (6  flottes  réparties  dans
tous les océans, 11 porte-avions, 600
bases, nombreux alliés). 

atlantique  des  E-U/façade  pacifique
des  E-U/Northern  Range/Asie
orientale ;  distinction  main  ports ou
hubs/ports  secondaires  pratiquant  le
feedering. 
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Déclassement  des  ports  occidentaux
(5  parmi  les  10  premiers  ports  à
conteneurs  en 2000, aucun en 2018),
montée en puissance de la façade est-
asiatique (5 ports sur les 10 premiers
en 2000, 9 sur 10 en 2020). 

Montée  en  puissance  des  plusieurs
pays : Chine (flotte, contrôle des routes
maritimes,  stratégie  du  « collier  de
perles », et Inde. 

Tensions  sur  les  points  de  passage.
Ex :  détroit  d’Ormuz  (E-U/Iran)  ou
détroit  de  Malacca  et  canal  de  Kra
(Chine). 

Marginalisation  de  nombreuses
régions  du  monde,  comme  l’Afrique
subsaharienne. 

Action  des  ONG  qui
dénoncent  (pavillons de
complaisance,  pêche
illégale) et proposent. 

Actions  multiscalaires
des  pouvoirs  publics :
ONU,  ensembles
régionaux,  états,
régions, villes. 

Pistes techniques : 
bactéries anti-
plastiques, barrières 
flottantes. 

Dégradation  indirecte
due  au  changement
climatique  (diminution
des  ressources
primaires  dans  les
zones  tropicales,
blanchiment  des  récifs
coralliens,  dégradation
des mangroves). 

Dégradation  directe
dues  aux  activités
productives  (déchets
plastiques)  ou  au
transport  maritime
(pavillons  de
complaisance). 

Diminution  des
ressources  halieutiques
due à la surpêche. 


